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Crêpes à la Chandeleur : 
quelle est l’origine  
de cette tradition ? 
Histoire et origine de la crêpe de la Chandeleur : la 
fête de la Chandeleur commémore la présentation de 
Jésus au Temple, quarante jours après sa naissance. 
Elle fait aussi mémoire de la reconnaissance de Jésus 
par Syméon comme « Lumière d'Israël ». Retour sur la 
tradition des crêpes. 

C’est en 472 que la fête de la Présentation de Jésus 
au Temple a été associée aux « chandelles » (d'où le 
nom de Chandeleur) par le pape Gélase Ier qui 
organisa le 2 février des processions aux flambeaux, 
reprenant des rites païens au compte de l’Église. Peu 
à peu, les flambeaux des processions furent 
remplacés par des cierges bénis allumés dans les 
églises, rappelant que le Christ est la « lumière du 
monde ». 
À l’époque romaine, on fêtait vers le 15 février, le 
dieu de la fécondité Lupercus, car c’était le début de 
la saison des amours chez les oiseaux ! Les Celtes 
aussi fêtaient la fin de l’hiver début février. 
Le même pape qui christianisa la Chandeleur faisait 
distribuer des crêpes aux pèlerins qui arrivaient à 
Rome. Ainsi serait née l'origine de la tradition des 
crêpes de la chandeleur. 

Symbolique de la crêpe de la chandeleur 

La farine excédentaire de la récolte de l’année 
précédente servait à confectionner des crêpes, 
symbole de prospérité pour l’année à venir. 
La forme et la couleur de la crêpe évoque le Soleil 
enfin de retour après la nuit de l’hiver. Enfin la crêpe 
protège la récolte de la moisissure et le foyer du 
malheur. 
De fait, fortes de quelque 10 000 ans d’histoire, 
crêpes et galettes n'ont cessé d'être de tous les 
repas. 
Simple mélange de farine et d'eau à l'origine, les 
crêpes sont faciles à réaliser et se prêtent à toutes les 
variations, qu'elles soient de froment ou de sarrasin 
rapporté en Occident dans la foulée des croisades. 
Vendues toutes prêtes dans les magasins ou 
préparées dans la rue comme on le faisait déjà au XVe 

siècle, les crêpes ne sont cependant jamais 
meilleures que lorsqu'on les cuit soi-même. 
Tout l’art est de faire sauter les crêpes dans la poêle 
que l'on tient de la main droite (ou de la main 
gauche), pendant que, dans l'autre, on serre bien fort 
une pièce d'or, gage de prospérité pour l'année 
entière. Car, comme le dit le proverbe : "Si point ne 
veux de blé charbonneux, mange des crêpes à la 
Chandeleur." 
De nombreux dictons sont nés à propos de ce jour de 
février, sur le même thème comme « À la 
Chandeleur, L'hiver s'apaise ou reprend vigueur ». À 
noter qu'à la période de la fête de la chandeleur, les 
jours allongent et le blé en herbe croît sérieusement. 

La rédaction de Croire in croire.la-croix.com 

 

Que fêtons-nous,  
la Chandeleur ou  
la Présentation de Jésus 
au Temple ? 
Pourquoi appelle-t-on la présentation de Jésus 
au temple, la Chandeleur (Sainte Rencontre) ? 
S'agit-il d'une fête "païenne" ou d'une tradition 
chrétienne ? Qu’est-ce qu’elle a à voir avec les 
chandelles ou les cierges ? 

 

Le 2 février, quarante jours après Noël, l’Église 
célèbre la fête de la Présentation du Seigneur. 
L'évangéliste Luc nous rapporte la belle prière 
du vieillard Syméon tenant Jésus entre ses 
bras : "Mes yeux ont vu ton salut, que tu as 
préparé à la face de tous les peuples : lumière 
pour éclairer les nations païennes, et gloire 
d'Israël ton peuple" (Luc 2, 30-32). 
A cause de ces paroles, où Jésus est reconnu 
comme Lumière, cette fête s'appelle aussi la 
Chandeleur. Chandeleur vient précisément de 
candela - la chandelle - reprise dans 
l'expression Festa candelarum, fête des 
chandelles. (fête des "chandelles", de la 
lumière). Aujourd'hui, on bénit les cierges pour 
rappeler que Jésus est lumière du monde. 
A l'église 

La célébration commence par une bénédiction 
de cierges et une procession de la lumière. Les 
torches sont remplacées par des chandelles 
bénies que l'on conserve allumées, autant pour 
signifier la lumière que pour éloigner le malin, 
les orages, la mort, etc. et invoquer les bons 
augures à veiller sur les semailles d'hiver qui 
produiront les bonnes moissons de l'été 
prochain. Les cierges bénis sont emportés dans 
les foyers pour le protéger. 
En famille 

A la maison, nous pouvons aussi célébrer le 
Christ notre Lumière : un chant l’Évangile de la 
Présentation (Luc 2, 22-40), on allume des 
cierges, on dit ensemble une prière de louange, 
puis le Notre Père. A la fin de ce temps de prière, 
chacun peut se diriger vers la table avec sa 
petite lumière. Un des parents dit une prière de 
bénédiction pour le repas avant de partager les 
traditionnelles crêpes. 
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AGENDA DU MOIS 
DE FÉVRIER 
Mercredi 2 février – Présentation du Seigneur au 
Temple : 
Adoration du Saint-Sacrement à 17h et messe festive 
avec chorale à 17h30. 
Vendredi 4 février :  
Adoration du Saint-Sacrement à 17h et messe à 17h30. 

WE des 5 & 6 février - 5e dimanche dans l’année : 
Samedi : messe à 17h. 
Dimanche : messe à 11h15. 

Mercredi 9 février : 
Adoration du Saint-Sacrement à 17h et messe à 17h30. 
Vendredi 11 février – Sainte Scolastique :  
Adoration du Saint-Sacrement à 17h et messe à 17h30. 

WE des 12 & 13 février – 6e dimanche dans l’année : 
Samedi : messe à 17h. 
Mercredi 16 février : 
Adoration du Saint-Sacrement à 17h et messe à 17h30. 
Vendredi 18 février :  
Adoration du Saint-Sacrement à 17h et messe à 17h30. 

WE des 19 & 20 février - 7e dimanche dans l’année : 
Samedi : messe à 17h. 
Dimanche : messe à 11h15. 
Mercredi 23 février – Saint Polycarpe : 
Adoration du Saint-Sacrement à 17h et messe à 17h30. 
Vendredi 25 février :  
Adoration du Saint-Sacrement à 17h et messe à 17h30 

WE des 26 & 27 février - 8e dimanche dans l’année : 
Samedi : messe à 17h. 
Dimanche : messe à 11h15. 
Mercredi 2 mars – Mercredi des Cendres : 
Célébration à 19h00 
Attention, il n’y aura pas d’adoration du Saint-
Sacrement à 17h et pas de messe à 17h30 ! 
Vendredi 4 mars – Saint Thomas d’Aquin :  
Adoration du Saint-Sacrement à 17h et messe à 17h30. 

WE des 5 & 6 mars – 1er dimanche de Carême : 
Samedi : messe à 17h. 
Dimanche : messe à 11h15. 

 

SYNODE 2021-2023 
DÉPOUILLEMENT  
DES RÉPONSES  
DE LA PREMIÈRE ÉTAPE 

 
Ce mardi 25 janvier, l’équipe Synode du Centre pastoral 
de Bruxelles s’est retrouvée pour un premier 
dépouillement des réponses de la première étape. La 
réunion s’est déroulée autour de Mgr Kockerols, et sous 
le regard virtuel de la responsable Communication. Pour 
rappel, la question de cette étape était: « Comment 
expérimentez-vous, ces temps-ci, tout ce qui se vit dans 
l’Église de Bruxelles ? » 

Le peuple de Dieu s’est mis en marche partout à 
Bruxelles : dans les unités pastorales, dans les 
communautés, dans les mouvements, dans les 
aumôneries, les hôpitaux, les maisons de repos, dans les 
prisons, dans les lieux de solidarité, les écoles, … Outre 
ces institutions, il y a des réunions de groupes informels 
à domicile, de chorales, un groupe de tricot… Plus de 200 
fiches nous sont parvenues en 7 langues 
différentes ! « Nous nous réjouissons de pouvoir nous 
échanger en profondeur et de pouvoir communiquer « à 
ceux qui nous assemblent malgré nos différences » ce 
qu’on vit », avons-nous pu lire. 

Nous assemblons la mosaïque de vos partages. Pour 
l’instant, nous ne communiquerons pas d’analyse. En 
effet, nous ne voulons pas court-circuiter les rêves que 
vous pourrez exprimer lors du partage n° 2. 

Dominique Coerten pour le Comité Synode  
(adaptation Sébastien De Bock) 

 


